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E larges gouttes de pluie tombant sur le feuil­
lage y produisait l'effet d'un roulement sec et 
continu auquel répondait le tonnerre, dont on 

sentait l'approche rapide. Bientôt la pluie redoubla et 
traversa la voûte de verdure qui m'abritait. J'étais tout 
trempé, mais je trouvais une âpre volupté à cette lutte avec 
les éléments. Je défiais en quelque sorte le vent, la pluie et 
la foudre de toucher à la flamme allumée dans ma poitrine. 

Les orages dans nos montagnes ne risquent pas de pas­
ser inaperçus comme dans les grandes villes, où leurs ma­
gnifiques roulements sont parfois atténués ou couverts par 
la rumeur des foules, le sifflement des machines ou le bruit 

(*) Voir les numéros d'avril et mai de la Revue du Lyonnais. 


